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]?> '1ý -) A- O c) - , 1. È volointé chez l'enfant, et il est importaînt (le la f'aire servir de,
bnnue leure no Ili! remémorer ile les soi'veurs pui lui son
tiles

S e it Itllec I e z l t 'est ainsi en ne scondait Pis les caprice-,; do l'enfilint do
qu'ds se tiiat t eront.on Toblhera se soetvenir es ref is rétité.

t im es i - ze de t c n s et ) rséivéraiets qu'il aura subirs et il si r=ignerdors - 110

à Vespri . slun niivest'r des li'-î 'ijs qui l ar ils seront réOls irsi qu'iI
Il se Vi i s o- t l sait eti qu nil ra obéti à lat voion tîé qui lui ununl e une c'arese lui sera

aceordée', et le siivenir qu'il en trera l'ngger nie i s conduire
Pasons rapidement e) revue les cultés utelketue chez de la nme 1n1 iailero lorsitu'n e irtnie ael oine s0 présen

e illmt et ds ons qilques tinis d ie s fîs, de 1lt rak ter On arrira par u étud iti' de t ous les jours, A
tit ut de la nimaire utiliser cette f'nutult, at proit de la vi ltë de Fitn F it et de tiOn

SEssArIos. - LorIqu'un objet du, monde extérieur frappe boînheir à venir.
nos eIIs, li trace quil lelinSe en nous S.appelle ç4as . Les I TA TIO.-'t par la ii(mnoire que l'initition jouie un
sensations sot absoàuent nécenires a vie pi yqilu ittant trzsgrId rôle dans léducation de l'enfant Les pretIi-rs efforts
qu'A la Vie morale : ce sont elles qui mnettent itie neti vté la soe inut'lleet els cioniist iit t à répétar les netes doInt i Ia éte ténmoin et
sibilité, elles nuis niaprennen t à coninaitre les objets lui sont laors upîî'il at retenus;'e t ainsi 1<ju') nlui apprend d ni -o Ae ser.
de nous. et qui peuvent contribuer à nuire à notre onservation vir à' une fi-Iule d'ibjets qui lui sont présentés ; c'e insi q'il
Les agitations et les vugissernents deTeufnit qui vient de id-tre r-ive à se servir de Iparole pour r-pré-ter d bord dIls îose
sont nutai itantd't ffets qui déeòci t ses bosuinis et ses riora avec isolées, Yépiés, puis des idées de pliiiseii plus noilen Notre
les objetu extérieurs; ses sens sont affectés d'imupres.ionîs pénibles existene entière eiO qu'une suiite met iiîtntit iloit le noin.
dans les preniers intants ; mais insibleîInenlt ils s'ha1:bitlunt i bre et la renriét é sont le plus souvent litro arnil tuérite. Nous
inîpressions et dans lr suite, ils n'en sint pas trop irrite. Il devons utiliser nu prilßi' vnînt entte tendane qu'il res-
n'y a qIue le tnct et le ses gastrique qui soient i les r Sent A copier tout e qu'il voitt noî t e murtout à ne
iters jouirs ; A nesu re que Ila v ie fait les propres, les autres le rendre témoin qlue d'aetes louabkle Iislie nuitîter uvie
sens se développent et devienint netifl's et lo'n voit l'enlit fruit
se nmontrer sentîible aux iîpreillus des sons et de la lutniLt.ve. L de séder leh lnnge niticiué. l'efnnt,

NT ENDEXENT.-l'eu i pe le Prinucille seeritif' dépiloie son pour tiini'ste les si.: tlotis (1t 'r o t en i l'expressioti de
énergie, le cerveam requiert la facuîlté de retenir les sensationi sa plysiono iie ses gestes. ses cris.
qlui lui sont trranstnîises et de se les retracer, la jeune Arie 'omI-{ Les n useles de Jla du lono mîdittveiat i nit leib le tis t
pare des idées et saisit les rapports et forme dej luete l 7r:lisseIx prédonine île la, la ronulr les jiues, h l,èreté dm-s

actlté de linde t est tmise en jeu. Le jnug-rnent réune traits, absrence de illonus et de plis. A l'état le santé et de reios.
i deuix claszes tontes les sensatiois gle le jetuie être pt v le visge d/i tiiirriseon n'est las Yîn xveSio mmeon e oit l': dit,

le ilnisir et li doîutr, et dès sa raissance l'enlut apprécie cr il 'rit lenicalîná Ii doueuret Iri réié Le biei-r t lu
tiniis Objets ami point de vite de Iri stnlsation de laisir ou le 1 jdioe on e loécutr, les eutes expr sciotîs ue le junile

leur qu'il en éprouvera. C'est Iinsi gil'il rechercbe le sein qui l'Il eiIaut ressente et trruîlui2e ur 4a phyioniîi
laite, lat nourrice qui le soignle. la poupée qîii l'égaie, etc. et qIl Da le ersle nnîîdic ou de soufrrnce, on'it se. trnitse
repousse avc la même énergie ce qui doit l'i étre 1éIible l, contracter d'une favoi plus oit moins narquée Le blet4tre
voix qui, l' grondé, l'istutrunnt qui le blesse, etc. e peint sur le visri e par l'absentee doe contraction on l'y selt

31. Donné insiste rvec rarion ur les iniconvnients qu'il eux encore l'il ie s'y traduitnitériellenten eniouv'it
A développer prémiturémnent l'intelligence des petitentit né coieence raretnettétioigter de h joie urire, rire

La premiè-re dentition, étant effectuée le plns ouvent nvant avant (le de roi r-emuitus oui o
que l'enfant parle dhtinetenent out avons pas r insi'ter Ce n'est d'abord qu'un siinple iiiovemint des lévres qui se
benucoup. Cependrnt. conin le qtelqtes etfints font leurs dents proniemiee davantage puis tIrd ; la ilysionion li nu et cette
trèsttard et gazouillent déjà tnitoines nit oui leurs dernies dns expnresiin s'accoinip.ine d'éclats dre voix répétés et m'ieî gesti-
de lait se tiiontreit, il st iuportant le si nler le danger qu'on clation-unie. Le cri est poi l'euiit u quel ia q b pa.
leur fait courir en cultivtnt trop tôt leur iutellige' Le ter- rle la Iinil'estntion la Ins turelle et n lus diergi no de ses
vean de l'enfant a été comparé aveC crisot A unlie cire molle/ coe- joîes nussi bien que de sesou lence dees iliutienées et 'le ses
servant faîcilement les ctnpreintesgIu'oil y applique, et y dter cole. C'e'st tunte sorte de voix inarticulée, qui se flit etiten-
mtîinanît par là meîe min tri n, ut n'est irs et rapport avec la drî dPrit fîçonu Plus on moirs orto oe et rolongée ni i li()-
contexture encore peu conisistante de Cet organe; A lus mrte tnnt de l'expulsion île l'air des puiouonsA t rîvers le larynx,
raison, est-il dangereux d'enseigner des cet gc pltsieurs ltgtues organi ssetil de la plionation Le lryux nouvenn-né est

au. enf'nts c'est un travail glii estriidesus de leurs forces et petit, es eartiles gr ses tuseles délients, es corCes vocales
qui peut amitener des consquences grraves dris la <;inté. courtes et tioite.

lom.-La métnire est la uciulté lui couIerve le ésil Les cris de 'cnfitit utrissant ont petits, failles et plainti's,tot u'ntie senl-tion éprouvée Cette faculté doiu ine ez li u l u'il est eliéti fet daitus un état voiin tlep .ie.fiit ; c'est par elle qu'il apprend à parler, et c'est celle dont t Les unIresiîus variées u il reçóit ii niúîuilieu où il se
petit tirer le plus d'levat ga'e. ]i'nilhtu t se souvient île bou ic rl m'e subhiteielIIt pliacd n ci sont le l nili le. Ces vigissemientsleutrc des procédés que 'Coiu a es 1 son égard, et cil use Cil et) fatiliCnt Pnictionreirutoie en voin t l'meunsion îles pou -abuse, suiuut, son cnprice et le faiblesse d eux qi l'entoirent l'expulsion desuciosit' nnii qiun ai lieu d'tre

Voyez le nouveîué qui éprouve un besoin . il crie, et conunie idiolérés- ils se proloigent avre violence, il peut ci réstlter tiiil enssitôt sutisait, il repîroluit le tmiue cri ls u'tun besoin trubilîle danîts la cireirulation et unte utirunce d'asph xic. n crinouveau, réel ou fietîce, il criede nouveauI, et pour peu qute ses sonore et facile es tours ponur lciouenle n'idice d'i'eparents fiiblissent, il se souviendra d'avoir lissé, preiuière nesuiration' libr et. inuple et d'une siit i v'ugouurîntsefois leur patience et il les iettra désorinis A corntributionPuniir Urne plu tird, les cris s.tit rovqués pnmii b i'tna
le moindre caprie. Plus tard, les déirs de l'efnt seront es i ue soufiranc'. On recontiait que les cris le Tenfiltut montnotmîbreux, unis ne seront pris plus aîrleuts, et s'il nOtit intilei dlein et par le beoin île cnourritire lorsq't'o levoitse caut-sidérénentit sat isfits litue lpreinière lois le souvetir le crte i ti le netuitî sei L gtne proveniut des vztemnit
petite v'ctoire lrendra pltus exigemututIt une deuxièmne e utne dont oni ntelopp, Piue position ttniuvaise cuti trop lotngteimipstroiii . prolongé. das u bereenu tmil dimposó anite des cris inter-émoir est done le poiut de départ de nrreu de lroups qu'ne légère diversion lait cesser mnais qui ecotmencen


